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Idstoirecit remplie d'épouvantables catatstrophies. Des incendies terribles
out i IqItieitiiis anéanti en peu de temps le travail dc toute lte annee

Au mois uar 18I2, lin puits fitaù Il Itlionele ions* ylvaitîle, se tit! J
lancer subitement sur lu sol des torrents d'huile it"îersle, accouinagis de
nuiges de vi peti-trs etides et n aPuabondes.0n ce hte l'temdru lei
fllluies du voiinage; tlmais un denier foyer, situe à 300 uètres de
l'orifice du trou le tforage, enflamne lem vapeurs combustiblfs. S oudaiti
le feu se tntu nique au liqide jillLinmt qui route dve ioriits le
flammnlues sur la camîlpagne tout enutirie. Il fai t éelater les fait de îtrolî
(lui augmentent le dCqtain. De tites parts des ruiîemtx incandesceruta
se pirecptetn ; les ouvriers s'enfient ei fa :it relcmir l'air de ellieurs
éplouîvaneîtalbli. Le ciel rettete l'ut mière isilitre ce luenre terribklet

du t'ineenîdiue Ont apîerçoit çà et là des eaatevs *iatclitsî oit entend le
rlie de feminei et di'efants que les lailimm oit atleint. Le leu& augmente

de ntment en moment et Blèvce jusquitu milieu les iut. Jul l
resilstice a oipposer à cette force ivincible. inlt combat à tetter 1 Il faut
tîienildre que la dermière goutte dii'itle mit jeto dans l'ir BA dlerièiire

.-Cmunrritn m.iii ci ie z gx m-On sit qu'un grantd nombre
de con4crits font semblant d'iltre titvoe.uu Lorsqu'ils sont malinst et ecr-
c àu simulLr la myopie, leutr intelligence et leur nlresse pourraient

mettre lnis l'emlibrras,et ut être tmw mue en dtittt lesmédccius chargés
de les exatuider pour les consei de r Ision. O n'availt lias, en el'et,
jusqu.'t ce jour. le inoyeni absultn en crertains pour décitler tl'apieris
j'examen de l'eil si lu conscrit ne miieniait ias en se disatt alIigA de

n11 sa ussi que, les chevaux mvneîî.îBS deviennent souvent ombrageux,
parco pue L vilon confle dese ettîi volgAns pieut les induire eu erreur
et leur itre 'ra'itidre des dangers là oit il n'y en i point. Un Iaiil lta-
quignon nie inaiqu lse le ic mettre le cheval, dont il coinitt le ftu t,
hors dles circonstances ot I animal pourriait se trahir, Nots aimons4i åt
croire qu'à Po1posé diti colscrit, le cheval réridique §cuserait snimtper-
fettion s'il pouvait parlr; n1is ont lait r àdih a ttendre lexpîrietc et
encore ne pouvaitoni allirmier avec certitude que ctUi% par tnyopitlque lL
eli±vall était oitbrageux.

Désorimais l'ot i'aura plus besoin de lutter avec le conscrit ni Avcc le
mnaqgiion l'mtil lii.iimmitit' dclirern la vérité tussi uiet chez l'aiiniil

que cliez l'homme Un docteur très savant sur tout ce lui se rniporte A
l'oeil et à lit vue, NI, L. Javal., a introdwulit dans un instrument iriventé lpar
.M. Hlehniboltz, Pillustre professeur d'illeidelberg, des odilicittions ing&-
nieinses qluîi pertnellent de déterminer exactement l'état le réfraction d'un
ouI soumis à l'observaition" qie cette (cil appartienne soit Aiti conscrit
iui se sert le lit liarole pour Iégitiser la véritO, soit I titi cheval miiuiet

l'examinateur n'a plus besol u is eîiîcoîtrs de l'txîtaminé. A vis â imessieurs
les conscrits1 avis aussi aux exaiturs qui, 1par impossible, voidraient
mettre des hesicles A leurs chevix. L.e tit rn e n ititient leur apllpren-
drait m.athématiquement fluel devrait être le nuiîéro du verre cor-
recteur.

-M. île V eiesBant, propriétnire-redacteur d i pro, a fait l'ttctiti.î
itiotn d'une Iartie conidérible le la bibliothlt e le l'iimlratrice
Eligénie, copolîim d'environ 100 volitmes, dont plusliuri lortent la ié,l
cace d'auteurs iistingués à Sa 31ajesté,

31110. flivière, qui, ilans l derniières nnnées du secol Empire, s'est
alcquis une grande célbrité pr Bel letures politiques, vient d'ouvrir un
cours d'éIàqunce politique, à Ilordetix.

~LAlemagne compte tu grand nombre d'hiistorieins et cependant, de
lavet II ses mieilleurd critiques, elle n'a inis d'histoire qui cri mérite réel.
lenent le tnm.

-On dit qi' rnile Ollivier va nhandonner son sicge comme imemibre le
l'Acaîlnuî t tuiftiso, ce qui porterait à quatre le nombre lu sièges vacants

danis cette intstitutiont.

* -irre lDpont,jutine encore et poe;te ignoré, désirant étre admis chez
Victor Iluigo, ialor i tems deîl de spLemeur littéraire et peti acceuibilo
aux lîitbles et aux p1îetits, écrivit sur sa carte de visite lu charmant

impromptu suivantut:

Si tir voyais une atuétone,
Langiissant et Près dlo périr
Tu demander comme une autnmtîne
Uie goutte d'eau pour fleurir

Si tîu voyais une ilironulello
Uti jour d'hiver te supplier,
A ta vitru battre îie l'autle
Demander lace a ton foyer ?

L'hirimndelle urait sa retraite
a1tnémone sa gotue u'eau
Pour toi, ire lie sus-je, O pete?
(li l'alumble fleur ou l'bublîhe oIseaun.

Nous emptrittn el s lignes i cîhîtrinant r tit din 'tititte il
R(ride que 1a 'ahtll Provenelur publiu ditti le ii 4V,,tiîra/(t iif <iie

Elî contiennent des détails inresantl sut' le fn'qî ic ustttiet

Du CapitolnseIon s lit S,,irthoniais Infiltîitit,
Celtle lnatituitliot qui nous est conmmeiiel pul ors 'I nni iit, tant par
%i mutiti rte qte par ler uslttts a br pitlli, it ftv ft\'le.

It vu aii ie 20 fil par tti Mr Stttlthlsoin dana le but de fivuriser le
[roigrèi le la sience hirs toutes les ptrties ilt iotîle. le fîtidaîeur
louna dl'iîabord, si iotre tiéinioire ti nouis trompe l'0t9 et I.'
Cîongres ajoutaut ctiqIt aée 2i),),000 mi A fait le cetîuntituetion u

deu's l'lui prIreî-rs et des plus n tuts qui soient conelitiii. La ltie: priui.
cilen p'i lieirru rouge iu Veront nyîc tourulles dan he'yle ilt oive n.

àge, à'élèvtt auit milienil dun vasteî jardlin uit pare, richement décr,'î.. de
feurs et d'arbres d'orneient. Le ttîusepqi est lrèsconirab. est à
leux étages, c'estdirue el plafl t est évil ait miieu, de tic inire
à foriner nuti galerie (1il '' taout aaliltr de lhi salle. Les eiaux
le itmollusques. les reptiles et lit tt térîtleugie ious fint luru le, parties lei
inieux représentées danis ce meusuée. La disposition l étare ques
portent les échantilui tiiut I Lparnt la imieux iIagin pur mu n
l'eij'pace, mais lalt ittié,re tit driut tt qupieques eit Nout n run

l'Ai demandé à voir lia collectiot'i to logiue par ce qie nous i

ls asseL île temps à notre dispositioin.
Di lia Smitlhsonienne nous pasames à la 3aiton-llr.c qui, rIui

lon sait, cet la rt3ieIeîçe du itiriden c'ectà-rduire u che' ' ne nilti
de 38,00o,000 md'àîes. Mais coinltîa le chef de cette nati tt éèlif.
qui Sou uandat doit étrt rettnovelI toutles quatrun ns, il .n'eit pot ainut
dire A la aiiontlilanche qu'en aîmt, et la lorte de cette ineiiitii Cst

presque ouverte à tout le monde. d/extérie'rile l .\îaisonaîanche ç
foit ordinaire et se trouve iême iifrieur à t dtucup e réidenc pri-
vées. loin est surtout duinéle ri voir lii sentinelkni nirquis'atutiri'

elconques aux cpptlches îlcete dtii'eireu Nous tiroe l, sonnette et
l'un vient tuu ouvrir nî letirdns si on peut visiter leidîttis et
aiitisîtàt Poin nrous fait iaser dlatts lei parloiro, puis dans le vastes salleï
magnitiquement onécs. Les tnurs sont converts ltrrr Ici lesirtritis en pied
îles anciens Préidets luriqîiils ne Bout rls ucciups pa dlglaces

imenses, aux cadres dtrés et ricienieitt sculpts le ntir1i K
Grantqui occupe aîtjourdlhui lii 'résidence, e t le 22e deVj.Ils Washiungn
Suii mandat expirent en 1873.

Nousd remnarquies touttnps le lat 3laisnt lliche tite iimnseuit
coutructioni et tibre blanc, avec colotttiles. ori'iii nts, etc., on no1ius
dit que c'était lu départe nt du trésOr. Lei autres dléparleinte public
Sount aussi pour la plupart dans di édifices sontp ptueux<li e iistngueti
facilenent îles rDidences ries. i reste, Wasington art BeI
édifices publics, tne nous n paîîs petru torir rien trextraordiuùîre, tant ltnii
ses hti'tels, Ses butie, es églises, qe dans ses résidences Iurgeoisuit,
du moins rien qui poût égaler ce uoe tprèse tie Nei-York, Philadelpii etc.

- IIie Jand.-Q est-c e îîun'llelgolantd ? La rýIonso fi cette uueution
est toito d'actualité. Aujourd'hutifi ne mlnatclUis tnetie ',Ptngltctcrre Iu
sort qu'elle a lntligé à lit France, si elle ti lii cUîe de bonte grüce la
prop eriété le ce roucer.t Or, l'Angleterre lii i déjà réponu: Si itu veu
iavoeir lielgolanil, vicns le prendre. Encore des enaces de guerre.

llligoland ou lléligaand, c'es-à-dire terre .int/et iiti rocher situé à
46 timillei environ des embouchre du Wesr d et îde l'Elle. Il s'ée e
irés de 250 upieds aut-desus de li, ter titi Ntrîl, dont les tlots le battent
un brèche sins'relhclIe et le ruinent letntemeit 1 Iour englutir ce.

bien ne falut-il pas encore île temnpêtes et le siècles t
'Angleterre a acheté lieigolindîl en 1807,au pri d'une rente uni elle

de mille louis sterling. Ce peu ê-étr tit poste utile.u ne i guerre.
Deux livres s'ovrent aux Tiivires l'un atiu nord lanttre ati suit. La popu-
lationi hiabitt ut village près duti pliare: elle fuorntiit tdes piltiotei aux
b.(tituents le iastuge et vit surtout de lt liélie dbt liîiîard et ti im hîîulleck,
(mierliîcle> 'dont lit valeur înuîutellu n'est pis infrIeure A t 509.10 louis
sterling.

Duars lit blle saison, le site sauvage d'llelgoland et ses plage le Itbtltie
attirent titi grand nombre le baigneursinui contitenti - il în'est nlit-tire
d'etttendre sous l'oitbre île Ses roches %ultturtpas des cteriati ii
vingt langues diveres. 1.e cottrate 'ut e agréble température et

d'"", louce lièiié're avec Xljreté îles rocs et les so(lr uenace de li
tter, aiu charime quii sudui t surtout ceutîx ilie! vivent labituellettit sond

le ciel titi ruidi. -t

-Lille S// Jiuî.-Iilen (loir personnes ignorent tu quoi consiste hu?
ilifflcutltô enttre les Etats-lnis et IP'Anglî.terre ai njet de4 l'île sai Juui,
dans l'Océin Pacitiq1ue. 'Tolit dépend le l'interprtati dé" ternie <i
trait dl 18I tfi étbullt lat fronièére ,'titi dîîllieu iti héetal qui sé1iant- le
continent le l'(le dIe Vanouver. 1tgouvernietment nniglti sotenatt-ttSuI
flue liar ces 111uis 'on a voulIt désigner le chuuîil le! plus rapprch dilu con
tinent, le seul tîlors gîiénrietuemet conti etmil'i letr les nivtiguate'Iirr'
t 'est le iremier cheral et par cot t celtlui sélture recemt

Le gouivenc tnnt îrc ,î eiiîititm q'il bdti t roi o<eu
chenal, ou dît ]îius éloigné dîu coutnliieit,


